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Les mythes grecs : les 12 travaux d’Héraclès (3/5) 

 

Le sixième travail : les oiseaux du lac Stymphale 
 

Pour son sixième travail, Héraclès fut mis au défi par Eurysthée de détruire les 
oiseaux du lac Stymphale. Ces oiseaux monstrueux vivaient en Arcadie au milieu d'un 
marais couvert d'épines et de broussailles. Ils attaquaient les gens du pays en se servant 
de leurs plumes aux pointes d'acier comme flèches et se repaissaient de chair 
humaine. Leur bec, leurs serres et leurs ailes étaient d'airain. Non contents de dévorer 
hommes et troupeaux, les voraces volatiles dévastaient les jardins et souillaient les 
récoltes. 
 

Perplexe, Héraclès ne savait que faire lorsque Athéna lui apparut et lui remit une 
paire de cymbales, faites du même métal que le bec, les pattes et les ailes des oiseaux 
et forgées par Héphaïstos, le dieu du feu. Il se posta sur une montagne voisine et fit un 
vacarme assourdissant, débusquant ainsi  les oiseaux affolés. Ces derniers s'enfuirent à 
tire-d’aile, ce qui permit à Héraclès de les abattre de ses flèches. 

Ce fut le dernier travail que le héros accomplit dans le Péloponnèse. 
 
Le septième travail : les juments de Diomède 
 

Héraclès reçut l'ordre de se rendre en Thrace, afin de capturer les juments de 
Diomède. Diomède était fils du cruel Arès et régnait sur un peuple de sauvages. Il 
possédait quatre cavales qui vomissaient le feu et auxquelles il jetait en pâture les 
étrangers que la tempête rejetait sur ses côtes. 
 

  Héraclès débarqua en Thrace et se dirigea vers les écuries de Diomède. Il 
assomma les valets qui pansaient les cavales, se saisit de Diomède et le donna en 
pâture à ses propres juments, lui faisant ainsi subir le sort qu'il avait fait endurer à de si 
nombreux naufragés. Lorsqu'elles se furent repues de la chair du roi de Thrace, les 
juments de laissèrent docilement capturer et Héraclès put les conduire auprès 
d'Eurysthée. 
 
Le huitième travail : le taureau crétois 
 
           Eurysthée ordonna à Héraclès de ramener le 
taureau de Crète. Minos, roi de Crète, avait promis à 
Poséidon, le dieu de la mer, de sacrifier en son nom 
ce qu'il ferait sortir des flots. Poséidon fit émerger des 
vagues un taureau d'une telle beauté et d'une telle 
majesté que Minos ne put se résoudre à le sacrifier. 
            Trahissant sa promesse, il captura le taureau et 
le dissimula dans ses propres troupeaux. Outré de 
cette déloyauté, Poséidon rendit l'animal furieux. Le 
taureau devint alors la terreur du pays. 

 

 
Lançant des flammes par les naseaux, il détruisit les récoltes et brûla les champs. 

 

Héraclès aborda en Crète. Dès qu'il vit l'animal, il fonça sur lui, l'empoigna par les 
cornes et le força à plier les jarrets. Le taureau résistait, mais Héraclès sortit victorieux de 
ce combat titanesque, il maîtrisa l'animal à l'aide d'un filet et le porta, en traversant la 
mer, jusqu'aux pieds d'Eurysthée. 


